
J’aime te livrer mes détours, mes fulgurances, et mes progrès sur le chemin pour courir 
derrière le bonheur, comme dit Jul dans la chanson qui me débloqua l’inspiration 
pour écrire ce voyage no9 ! Et quand on aime, quand le cœur palpite, alors, les portes 
de la créativité s’ouvrent !

Il y a eu un bug dans le système.

Un énorme bug.

Et le temps est venu de faire une mise à jour ! Quand le point de bascule est atteint.

Ça bascule,

Tout simplement,

Naturellement,

Douloureusement !

J’ai maintenu une relation grotesque et merveilleuse avec l’homme qui vole.

J’ai projeté à l’extérieur à fond,

Comme l’on fait tous !

Rien d’anormal.

Et ce matin,

Je dépose les armes et les armures de la culpabilité, je les piétine…

J’ai aimé. J’aime aimer ! Surtout les hommes qui me plaisent !!!

J’ai revu et revu un homme qui vit avec une autre. 

Cela commence à se compter même en années.

Beau palmarès.

Belle pugnacité.

Ou persistance e�frontée du bug ?

Une femme, une fi lle, beaucoup plus jeune…

Qui rit et qui partage ses instants de vie.

Je cherche mon chemin 
je  f a is  des  détours 

«  E T J E  D É PA S S E  L E S  B U G S  D U  S Y S T È M E  !  »
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Et il revient toujours,

Il appelle toujours,

Il m’écoute toujours.

Infi nis paradoxes de la vie.

Je sais qu’il m’aime.

Je sais qu’il joue.

Je sais qu’il entretient une bouée de secours.

Et je sais qu’il est sincère et que son bimoteur de cœur balance à hue et à dia.

On est souvent indécis dans la vie. 

Il a choisi de vivre son indécision.

Je sais que je ne m’honore pas en acceptant cela.

Je sais que je glane les miettes.

Et je sais que je connais aussi le meilleur avec lui.

Je ris, je joue, je me sens vivre, légère, enivrée.

Il a son secret, il m’o�fre de merveilleux orgasmes à faire pâlir toutes les 

femmes de la terre et les putains d’Amsterdam, aurait dit Jacques (Brel).

Je sais qu’à chaque fois nous faisons monter l’énergie de vie

qui passe à travers nos corps.

Je m’étonne et je célèbre le mystère. 

Je ne m’explique toujours pas ces expériences et la vie qui jaillit ainsi.

Je sais qu’à chaque fois cela m’inspire et qu’il est par cet endroit,

Une muse pour moi.

En Inde, on nomme cela l’énergie

De la kundalini.

Je sais que j’aime avoir vécu cette aventure dans une vie.

Je sais que j’en sou�fre de moins en moins en sortant lentement, sûrement,

Des idées chimériques.

Celles qui consistent à penser qu’il devrait faire autrement,

Que je devrais faire autrement…

Jusqu’à ce que l’on fasse autrement.

À quoi bon lutter ?  Je souhaitais explorer.

Attachement, détachement forcé,

C’est violent et cela me fait me recroqueviller sur moi-même, 

et combattre encore.

J’ai intuitivement choisi pas à pas la voie juste du non-attachement,

Et d’accueillir ce qui est, ce qui vient.

Et je sais qu’il est sincère et que son bimoteur de cœur balance à hue et à dia.
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Je reprogramme le bug pour me sentir digne d’amour,

Digne de recevoir.

Cela prend du temps,

L’hypnose m’aide, 

It’ s my job de reprogrammer cela !

Jamais celui de l’autre…

Dommage !!!!

Je sais qu’il m’a montré la voie pour apprendre à m’aimer, à me respecter.

Je sais que c’est lui qui me montra

Comment prendre la vie comme une aventure 

Et ne pas trop se prendre au sérieux.

Je sais qu’il résiste de plus en plus, car il choisit l’autre vie.

Ou bien c’est moi qui bascule ?

En tout cas, l’énergie bascule dans un mouvement inconnu incertain et tranche, net, 

coupant, éclairant, renversant.

Je retrouve la vue, je retrouve mon chemin,

Celui de m’écouter et me respecter au plus profond de l’amour de soi si délicat, 

fragile et embaumant comme la rose au petit matin.

Tout est donné à qui sait attendre. 

En tout cas, je décide d’habiter cette idée, car elle est douce et me plaît.

Et je ne sais pas ni l’heure, ni le lieu, ni la forme du prochain grand amour terrestre 

de ma vie !

J’expérimente et j’habite la confi ance dès que j’y arrive !

Comme un jeu de piste, je laisse mon cœur palpiter.

Je sais que j’apprends aussi l’abandon, nager dans le flux 

et de moins en moins à contre-courant. 

Petite précision, je ne cherche qu’une chose : être plus heureuse et sereine.

Et j’expérimente physiquement la confi ance, et comme une potion magique, 

Un élixir, un contrepoison à la terreur, je commence à habiter la confi ance.

L’abandon, lâcher.

Cesser de contrôler.

En fait, je n’ai pas le choix, car l’autre voie ne marche plus…

Claire.
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Se tromper est humain, 
pardonner est divin.“ ’’Edith Piaf
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